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Zineb Zouaoui
À Gennevilliers, la propreté est 

une priorité pour la municipalité, 
qui s’engage chaque jour à offrir 
un cadre de vie agréable à tous ses 
habitants.

Derrière cet engagement, les 
équipes de Gennevilliers Propreté 
se mobilisent de 5h à 20h pour 
maintenir rues, trottoirs et parcs 
dans un état irréprochable. Ces 
agents dévoués sont les véritables 
gardiens de notre espace public, 
veillant avec rigueur et détermina-
tion à préserver la qualité de vie 
dans notre ville.

Pourtant, leur travail colossal, 
accompli avec professionnalisme, 
est souvent mis à mal par des 
comportements inciviques. Les 
déchets jetés au sol, les encom-
brants abandonnés ou encore le 
non-respect du tri des ordures 
compliquent leur tâche et alour-
dissent leur charge de travail.

Ces actes, bien plus que de 
simples négligences, ternissent 
l’image de notre ville et impactent 
directement notre quotidien.

Consciente de cette probléma-
tique, la Municipalité a intensifié 
ses efforts pour lutter contre ces 
incivilités. En plus des campagnes 
de sensibilisation, la verbalisation 
des pollueurs a été renforcée, car 
la propreté est l’affaire de tous. Il 
est essentiel que chaque citoyen 
prenne conscience de l’impact de 
ses actions et adopte un compor-
tement responsable.

Dans ce contexte, nous saluons 
l’engagement sans faille de nos 
agents de Gennevilliers Propreté. 
Leur travail acharné est indispen-
sable au bien-être des habitants et 
mérite toute notre reconnais-
sance. Grâce à leur détermination 
et leur professionnalisme, notre 
ville reste propre et agréable à 
vivre jour après jour.

Ensemble, continuons à œuvrer 
pour une ville toujours plus propre 
et accueillante !

LA GESTION DE LA PROPRETÉ  
À GENNEVILLIERS : UN ENGAGEMENT 

QUOTIDIEN

Maria-Blanca 
Fernandez

Mixité sociale / ségrégation sco-
laire. Quel avenir, quelle égalité 
pour nos enfants ?

L’égalité entre les élèves est un 
pilier majeur de la République, 
l’école doit permettre à tous les 
élèves de recevoir une éducation 
de qualité et au-delà, de grandir et 
d’apprendre ensemble. Or : la 
France est l’un des pays où le 
milieu social des élèves condi-
tionne le plus leur réussite sco-
laire, le fossé s’accroît entre 
l’origine sociale des élèves dans le 
public et dans le privé.

L’égalité entre les élèves doit 
être une priorité afin que les 
élèves aient les mêmes chances 
de réussite. La ségrégation et 
l’inégale répartition des moyens 
par l’État entre les communes et 
entre l’école publique et les éta-
blissements privés (en heures 
d’enseignements, en moyens 
financiers), en déniant toute pro-
messe d’ascension sociale, mine 
notre pacte républicain.

Face à cette situation, nous vous 
invitons à débattre et échanger 
ensemble le vendredi 22 novembre 
à 19h30 à la bourse du travail (rue 
Lamartine).

Ce débat se tiendra en présence 
de Pierre Ouzoulias, sénateur PCF 
et conseiller départemental des 
Hauts-de-Seine, membre de la 
commission de la culture, de 
l’éducation, de la communication 
et du sport du Sénat et Yannick 
Trigance, conseiller régional 
socialiste d’Île-de-France, secré-
taire national à l’Éducation du 
Parti Socialiste.

OUI À L’ÉGALITÉ  
POUR NOS ENFANTS !

Sonia Blanc
Depuis plusieurs années, les 

troubles de l’apprentissage et en 
particulier ceux de la famille des 
troubles « DYS » sont mieux 
connus, par les praticiens et par 
une partie du grand public.

On estime que 3 à 5 % des 
enfants d’une classe d’âge sont 
concernés par un trouble de l’ap-
prentissage, avec des consé-
quences majeures sur leur 
scolarité mais aussi sur leur vie 
quotidienne. L’impact de ces 
troubles est d’autant plus impor-
tant qu’ils sont variés et se 
cumulent parfois (dyslexie, dyscal-
culie, dyspraxie, dysphasie, dysor-
thographie, dysgraphie et troubles 
de l’attention avec ou sans hype-
ractivité).

Le diagnostic précoce permet de 
mieux comprendre les besoins 
spécifiques de l’enfant et donc de 
mettre en place les approches les 
plus adaptées pour l’aider à pour-
suivre ses apprentissages dans les 
meilleures conditions.

Si les troubles spécifiques des 
apprentissages sont durables, 
pour autant, une prise en charge 
adéquate, en orthophonie, psycho-
motricité, ergothérapie, orthoptie, 
ou par un psychologue, offre à 
l’enfant la possibilité de dévelop-
per son potentiel scolaire. Cela 
impose également des adapta-
tions pédagogiques à l’école.

Fier de la politique municipale 
volontariste en matière éducative 
et de santé, notre groupe porte 
une attention particulière aux 
actions menées en faveur des 
jeunes gennevillois·e·s atteint·e·s 
de troubles en DYS.

POUR UNE MEILLEURE PRISE  
EN CHARGE DES « DYS »
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 LES GENNEVILLOIS 

Philippe Hallais

 ENSEMBLE POUR GENNEVILLIERS 

Notre pays subit une période difficile, requérant 

de traiter des questions urgentes :

- Questions d’insécurité et d’immigration

L’application des OQTF peut se faire par la négo-

ciation avec les pays concernés par les moyens 

classiques (restriction des visas, réduction des 

aides économiques). Par ailleurs, il est urgent de 

revoir les accords de 1968 signés avec l’Algérie : les 

dispositions de cet accord sont obsolètes et 

injustes pour les autres émigrés. En outre, les ONG 

ne doivent plus intervenir pour s’opposer aux OQTF.

La France doit urgemment se rapprocher des 

autres états européens, telle l’Italie, qui a amélioré 

sa maîtrise de l’immigration. De nombreux pays 

(Allemagne, Royaume Uni, Danemark et même la 

Suède) sont en cours de mise en place de poli-

tiques relatives à l’immigration : certains dirigeants 

allemands et suédois envisagent même une remi-

gration.

S’agissant des prisons, la situation est particu-

lièrement déplorable. Les établissements péniten-

tiaires sont surpeuplés et indignes en termes 

d’hygiène. Certaines prisons sont en cours de 

rénovation, mais les places manquent et il serait 

judicieux de construire un certain nombre de pri-

sons qui ne seraient pas toutes de haute sécurité : 

en effet, certains délinquants n’ont pas un profil 

violent et pourraient être incarcérés dans des bâti-

ments préfabriqués moins coûteux que ceux les 

plus sécurisés et réservés aux profils les plus 

dangereux.

- Questions sur l’Europe

L’échéance du tout électrique de 2035 pour les 

véhicules doit être débattue. Il y va de l’avenir éco-

nomique de l’Union Européenne. Si aucune déci-

sion contraire n’est prise, l’industrie européenne 

du véhicule va disparaître avec pour conséquence 

un chômage de masse ainsi qu’une dépendance 

quasi totale vis-à-vis des produits chinois. Un débat 

raisonnable au niveau européen doit s’instaurer : 

en effet, est-il sérieux de favoriser la Chine (émis-

sion de gaz à effet de serre 30 %) par rapport à 

l’Union Européenne (gaz à effet de serre 7 %) ?

Les attaques des dirigeants allemands contre 

l’énergie nucléaire perdurent. Heureusement, la 

France en tant que chef de file de cette énergie a 

mobilisé des alliés en Europe pour défendre le 

développement du nucléaire.

Le rapport Draghi rappelle que le prix de l’élec-

tricité aux USA est en moyenne 3 à 5 fois moins 

élevé que celui en Europe. Les conséquences en 

sont inéluctables : soit les entreprises euro-

péennes font faillite, soit elles délocalisent aux 

USA. Là encore, l’Europe doit prendre conscience 

de l’urgence.

Lætitia Ghirardi
L’actualité nous en fait trop souvent la 

démonstration : la violence, en particulier 
celles de nos jeunes, de plus en plus 
jeunes, ne cesse de s’aggraver et gangrène 
toute la société française. C’est pour nous 
un sujet de préoccupation majeur, d’autant 
que Gennevilliers ne fait pas exception à 
cette tendance. 

Dans l’une de ses précédentes tribunes, 
la majorité municipale se félicitait de « l’im-
plication conjointe des parents, des ensei-
gnants, des associations et des services 
municipaux » visant à la réussite de chaque 
élève. Dans les faits, c’est une autre his-
toire, et le sujet sécuritaire est intéressant 
à cet égard.

Dans les faits, ce sont toujours les 
parents, en lien avec les enseignants, qui 
se mobilisent pour endiguer les phéno-
mènes de violence ; les élus, d’abord aux 
abonnés absents, et daignant à peine 
répondre aux sollicitations, finissent tant 
bien que mal par se greffer au mouvement, 
pour mieux l’éteindre.

Nous l’avons encore une fois observé le 
mois dernier, quand des tensions se sont 
installées aux abords du collège 
Édouard-Vaillant : les parents se sont orga-
nisés pour être sur place, et les équipes 
éducatives ont demandé à la police d’être 
présente pour les suppléer ; mais où 
étaient les élus en responsabilité ?

Ces tensions entre jeunes devraient pou-
voir être canalisées par la présence 
constante d’adultes sur le terrain, que ce 
soient des éducateurs spécialisés, média-
teurs municipaux, ASVP… Pourtant, il n’en 
est rien : le peu de moyens alloués par la 
Ville traduit clairement son manque de 
volonté politique.

On pourrait également installer plus de 
caméras autour du collège, afin de mieux 
couvrir le parvis ainsi que la coulée verte, 
sur laquelle de nombreuses bagarres ont 
lieu chaque année. Là encore, il n’en est 
rien : on préfère mettre des caméras là où 
il sera possible de mettre les habitants « à 
l’amende ».

En somme, la nonchalance revendiquée 
de ces élus sur ce sujet, bien loin de sécu-
riser nos enfants, leur cause du tort. Ces 
situations de tension nécessitent un travail 
de fond, en continu, et pas de mettre du 
personnel de manière sporadique, en 
priant pour que la tempête passe.

 LES RÉPUBLICAINS 
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